
Compte rendu de l'inter-syndicale SUD-UNSA
La mobilisation contre la fermeture de la maternité de Pithiviers, après le succès de la 
mobilisation de samedi continue sous d’autres formes.
 

Hier, à 19 h était programmée au CHR d’Orléans une réunion de travail provoquée par JP Sueur. 
Etaient présents, la direction de l’ARS, les directions des hôpitaux d’Orléans et de Pithiviers, des 
représentants des médecins (services de maternité et CME de Pithiviers et Orléans), et des élus du 
département, sénateur (JP Sueur) et député (Mme Dubois). D’autres personnes n’étaient pas 
invitées, le personnel de Pithiviers et les représentants de l’association des usagers. Curieux non ?

Mais ils et elles se sont invité-es. Et en nombre (1 autocar et plusieurs voitures, environ une 
cinquantaine de personnes) car venir le soir de Pithiviers et faire le siège de la salle… de travail des 
huiles montre bien leur détermination.

Après un premier blocage pour essayer de les empêcher de rentrer dans le NHO, y compris Mme 
Dubois, député de la République refoulée comme une vulgaire manifestante, le barrage des vigiles et 
de la police qui guettait l’incident s’est levé et nous avons pu rentrer dans le hall d’accueil. L’étape 
suivante était de gagner la salle de réunion du 4ème étage. Ce qui fut fait après quelques 
négociations fructueuses.

De nouveau des portes closes et des vigiles.

Le siège a commencé vers 19 h et la délivrance a eu lieu vers 21 h 30 avec l’autorisation d’une 
collègue sage femme et de deux membres de l’association des usagers enfin autorisés à pénétrer le 
sanctum sanctorum. Rapidement la délégation est ressortie et le discours tenu derrière les portes 
closes avait évolué.

Ce n’est pas une victoire mais il existerait des pistes pour éviter la fermeture. Elles sont encore 
très ténues mais d’ores et déjà une autre réunion de travail est programmée le 30 mars à la même 
heure pour faire un premier bilan. L’entrevue au ministère portera peut être quelques fruits 
supplémentaires, qui sait. Il y aurait des pistes de recrutement direct sur Pithiviers de pédiatre et 
gynéco et d’autres de médecins à temps partagé entre le CHR et l’hôpital de Pithiviers. Ces pistes 
sont fragiles et la nécessité de continuer la pression est incontournable.

Le directeur de l’ARS en sortant, alors qu’on le félicitait pour ses nouvelles fonctions de haute 
volée, nous a lancé que l’ARS ne voulait pas la peau de la maternité par principe mais prendrait ses 
responsabilités s’il n’y avait pas une solution trouvée au déficit de médecins. Il avait l’air tout à coup 
plus conciliant que la semaine passée avant la manifestation de samedi. JP Sueur a confirmé les 
engagements pris pendant la réunion. Mais l’urgence est là car c’est à l’arrivée de la nouvelle 
directrice de l’ARS du Centre que devrait se prendre une décision éventuelle de fermeture définitive 



ou de continuité du service de maternité.

A cette occasion, contacts ont été pris entre le personnel de la mat de Pithiviers et celui de la mat 
du CHR qui redoute l’augmentation d’activité que provoquerait, pour Orléans, la fermeture de 
Pithiviers.

Le personnel de l’hôpital de Pithiviers continue donc l’action plus que jamais. Rendez-vous est pris 
pour le 30 mars avec bien sûr toujours le soutien de l’association des usagers.

On continue jusqu’à satisfaction pour les mamans et les bébés de Pithiviers, pour le personnel de 
la maternité, pour l’avenir de l’hôpital et pour toute la population du Nord du Loiret.
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